
Pas, trot, galop: les allures naturelles de 
la plus noble conquête de l’homme sont 
travaillées et mises en valeur avec passion 
par les professionnels du cheval. Que ce soit 
pour le dressage, le saut d’obstacles, la 
monte western, les courses hippiques ou  
le travail attelé, les chevaux doivent être 
préparés à accepter la main de l’homme. 
Entre soins aux chevaux, enseignement 
individuel ou en groupe, entraînements et 
entretien des installations, le métier revêt 
de multiples facettes.

Professionnelle,  
professionnel  
du cheval  CFC

Gardienne,  
gardien de chevaux  AFP



Qualités requises 

Je fais preuve de patience et de respect 
envers les animaux
Les professionnels du cheval doivent se montrer 
attentifs aux besoins des animaux. Le bien-être de 
ceux-ci en dépend. Les équidés ont aussi leurs humeurs 
et leurs habitudes; il faut savoir les respecter et faire 
preuve de patience avec les chevaux plus difficiles. 

Je connais bien les chevaux
Les propriétaires confient souvent leurs chevaux aux 
apprentis et aux professionnels des manèges. Il est 
nécessaire d’avoir de l’expérience avec les chevaux et de 
bonnes bases d’équitation pour se lancer dans ce métier.

J’aime les contacts humains 
Au quotidien, les professionnels du cheval ont affaire à 
différentes personnes et divers partenaires: employés, 
propriétaires, clients, sponsors, ou concurrents dans les 
compétitions. Dialogue et tolérance sont essentiels pour 
enseigner l’équitation à des enfants, à des adultes ou à 
des groupes.

Je suis une personne endurante  
et persévérante
En plein air, à l’intérieur du manège ou dans les écuries, 
les conditions sont parfois rudes. L’activité physique 
quotidienne va de pair avec la recherche de résultats: 
débourrer un cheval, le faire travailler, faire progresser 
les cavaliers demandent de l’abnégation et de la 
persévérance.

J’ai le sens des responsabilités
Les chevaux ne connaissent pas de vacances et il faut les 
nourrir et les monter tous les jours. Les professionnels 
du cheval font en outre respecter les règles de sécurité 
lors de la prise en main des chevaux par les cavaliers.

Environnement de travail

Les professionnels du cheval travaillent dans des manèges, des centres équestres 
ou des écuries de course comme employés ou gérants. Ils organisent leur temps 
entre soins aux chevaux, leçons d’équitation, travail avec les chevaux qui leur sont 
confiés et entretien du matériel et des installations. Les chevaux nécessitent une 
présence quotidienne, tôt le matin et tard le soir, y compris le week-end.  

Un milieu exigeant
L’entretien des installations et le travail quotidien avec les chevaux demandent une 
condition physique robuste: les professionnels du cheval travaillent toute l’année 
dehors et transportent régulièrement de lourdes charges (seaux d’eau, balles de 
paille, fumier, etc.). La participation à des concours occasionne des déplacements 
réguliers dans des endroits parfois éloignés. Les limites entre vie professionnelle et 
vie privée sont souvent floues pour ces professionnels passionnés, qui passent 
l’essentiel de leur temps en compagnie des chevaux.

 Toutes sortes d’animaux se côtoient en général dans les manèges, 
comme ici des chèvres ou des falabellas (chevaux miniatures).

Formation CFC

 Conditions d’admission

Scolarité obligatoire achevée

 Durée 

3 ans

Orientations 

Soins aux chevaux, monte classique, 
monte western, chevaux d’allures, 
chevaux de course, attelage

 Entreprise formatrice

Centres équestres, écuries privées, 
hippodromes, en fonction de l’orienta-
tion choisie

 École professionnelle

Les cours ont lieu un jour par semaine 
dans une classe intercantonale romande 
à Agrilogie, Grange-Verney (VD). Pour les 
apprentis alémaniques et tessinois, les 
cours se déroulent à Wülflingen (ZH) ou à 
Zollikofen (BE). Les leçons portent sur la 
sécurité et la protection de la santé, des 
animaux et de l’environnement; l’alimen-
tation et les soins aux chevaux; le 
comportement et le travail avec les 
chevaux; l’encadrement et l’instruction 
de la clientèle; les compétences 
opérationnelles spécifiques à l’orienta-
tion choisie. À cela s’ajoute l’enseigne-
ment de la culture générale et du sport. Il 
n’y a pas de cours de langues étrangères.

 Cours interentreprises 

Les cours interentreprises sont des 
journées de formation spécifiques qui 
permettent d’approfondir et de mettre 
en pratique certains sujets étudiés à 
l’école professionnelle. Les 15 jours de 
cours interentreprises ont lieu au 
Chalet-à-Gobet et sont répartis sur les  
3 ans d’apprentissage. En Suisse 
alémanique, ils se déroulent à Buchs 
(ZH), à Berne ou en divers lieux selon 
l’orientation choisie.
Thèmes: garantie de la sécurité et 
protection de la santé; soins et affoura-
gement; comportement avec les 
chevaux; encadrement de la clientèle; 
cours spécifiques en lien avec l’orienta-
tion choisie.

  Titre délivré

Certificat fédéral de capacité (CFC) de 
professionnel ou de professionnelle du 
cheval 

 Maturité professionnelle

En fonction des résultats scolaires,  
il est possible d’obtenir une maturité 
professionnelle pendant ou après la 
formation initiale. La maturité profes-
sionnelle permet d’accéder aux études 
dans une haute école spécialisée (HES) 
en principe sans examen, selon la filière 
choisie.



Avoir un jugement 
fiable et s’adapter
Pour Fabia Brenzikofer, la journée commence généralement par le travail à l’écurie. 
Elle nettoie les boxes, change la paille, puis s’occupe des animaux: «Je les monte, je 
les soigne et je suis aussi responsable de l’entraînement des élèves du manège ainsi 
que des chevaux.» 

Fabia Brenzikofer
18 ans, professionnelle  

du cheval CFC orientation 
soins aux chevaux en  

3e année de formation au 
Centre équestre national

 Avant les 
concours,  
Fabia Brenzikofer 
se charge de 
tresser la crinière 
du cheval.

L’apprentie s’est familiarisée dès son 
plus jeune âge avec les chevaux, à la 
ferme de ses grands-parents. «Pour 
commencer un apprentissage au 
Centre équestre national (CEN), il faut 
savoir monter à cheval», précise-t-elle. 
«Ce n’est peut-être pas le cas dans 
toutes les entreprises formatrices, 
cependant partout il faut justifier d’une 
première expérience avec les chevaux.»

Importance des soins
Fabia Brenzikofer étrille les bêtes avant 
chaque sortie. «C’est important. Il faut 

que les chevaux soient toujours beaux 
et qu’il n’y ait pas de sueur sur leur 
pelage, car cela peut provoquer des 
points de pression désagréables sous 
la selle», explique l’apprentie. Chaque 
cheval doit être monté au moins une 
heure par jour. Avec certains d’entre 
eux, Fabia Brenzikofer a noué une 
relation particulière. «Au CEN, nous 
avons jusqu’à 200 bêtes. Certaines 
appartiennent à l’armée, d’autres à des 
particuliers et d’autres encore au 
centre lui-même», explique-t-elle.  
«Il arrive donc toujours que je monte  
un cheval pour la première fois. Je dois 
avoir un jugement fiable et m’adapter  
à chacune des bêtes.»

Entraînement du cheval et  
du cavalier
De retour à l’écurie, l’apprentie soigne  
à nouveau le cheval. Elle nettoie aussi  
la selle et la bride. «Veiller à avoir  
un équipement propre et en parfait  
état, c’est faire preuve d’un comporte-
ment responsable», précise-t-elle. 
Fabia Brenzikofer enseigne à des élèves 
privés ainsi qu’aux autres apprentis.  
Et elle débourre aussi des poulains: 
«C’est là que la coopération est 
nécessaire. En général, un ou une 
cavalier-ère expérimenté-e monte un 
cheval calme et dominant. Le poulain 

est relié au cheval plus âgé par une 
longe. Si le plus âgé trotte, le plus jeune 
fait de même, par instinct grégaire. Et 
pendant qu’il trotte, je lui parle. De cette 
façon, le jeune cheval fait le rapport 
entre un ordre et le comportement 
qu’on attend de lui.»

Compétitions et blessures
Fabia Brenzikofer participe à des 
concours et prépare les chevaux en 
leur tressant la crinière ou en leur 
brossant la queue. «Ce sont les plus 
beaux aspects du métier», confie-t-elle. 
Mais il y a aussi des moments difficiles: 
«Les chevaux peuvent se blesser. Alors, 
je nettoie la blessure, je la panse, et si 
c’est grave, j’appelle le vétérinaire.»  
La jeune cavalière met des guêtres  
aux chevaux avant chaque sortie et 
précise encore: «Il est important d’être 
toujours concentré et d’anticiper.  
C’est le moyen le plus efficace de 
prévenir les accidents et les bles-
sures.»

 Les apprentis de l’orientation soins aux 
chevaux sont aussi amenés à donner des 
leçons d’équitation.



«Dans ce métier,  
on ne compte pas  
ses heures»
L’école d’équitation co-gérée par Mirco Morelli compte une centaine d’élèves. 
Ceux-ci sont formés pour devenir des cavaliers de compétition. De l’enseignement 
des bases aux jeunes enfants à la préparation aux concours pour les cavaliers 
accomplis, le travail ne manque pas.

Mirco Morelli 
27 ans, professionnel du 
cheval CFC orientation monte 
classique, coresponsable 
d’une école d’équitation

 Le maître d’équitation donne des instructions à la cavalière qui prépare son brevet.

 Apprendre aux jeunes élèves à avoir un 
équipement parfaitement ajusté fait aussi 
partie des tâches.

«Regarde où tu vas!», martèle le maître 
d’équitation à son élève. Les chevaux  
ont besoin d’anticiper la direction  
qu’ils doivent prendre, le placement  
du regard est donc important. 
Mirco Morelli instruit une cavalière qui 
prépare son brevet, titre indispensable 
pour la participation à des concours. 
Attentif à sa posture, au placement  
de sa main ou de sa jambe, à l’allure  
du cheval, il donne ses instructions de 
manière brève et précise.

S’adapter au public
La leçon suivante est consacrée à  
de tout jeunes enfants. «Est-ce que  
tu trottes sur le bon pied, Élise?»  
Le discours et le comportement du 

professeur s’adaptent à ce nouveau 
public. «Viens vers moi, Karl, ta bombe 
ne tient pas bien, je vais t’aider à 
l’ajuster.» «Quelle figure dois-tu faire 
après la diagonale?» Mirco Morelli fait 
participer les enfants en leur deman-
dant de réexpliquer les instructions 
données à l’aide d’un schéma dessiné 
sur le sable. À la fin de la leçon, les 
parents viennent s’enquérir des 
progrès de leur enfant et le profession-
nel du cheval prend un peu de temps 
pour converser avec eux.

Préparer les chevaux
Mais un autre cheval l’attend déjà.  
«Je prépare une jument de quatre ans 
qui se présente demain au concours 
des jeunes chevaux. Je dois la faire 
travailler un peu.» Souplement, 
Mirco Morelli amène le cheval à 
s’échauffer et à s’enrêner avant de 
travailler les figures dont il aura besoin 
lors du concours. «Je m’occupe d’une 
dizaine de chevaux de compétition 
appartenant à des privés», souligne  
le professionnel du cheval. «Je les fais 
travailler et je coache les cavaliers lors 
des compétitions.»

Travailler à son compte
Mirco Morelli monte à cheval depuis 
l’âge de quatre ans. «J’ai baigné dans  
ce milieu depuis tout petit! Après ma 
maturité spécialisée en santé, je 
souhaitais faire des études de physio-
thérapie. Comme je n’ai pas été pris en 
formation, j’ai décidé de faire ce CFC, 
que j’ai pu effectuer en apprentissage 
raccourci de deux ans. Puis je me suis 
associé avec le cogérant du Centre 
équestre du Cudret pour créer une 
école d’équitation, et je suis resté dans 
le métier!» précise-t-il en souriant. 
«En tant qu’indépendant, nous travail-
lons avec différents clients. Le fait de 
participer à des concours, d’obtenir des 
résultats et de se faire connaître 
contribue à notre réputation et amène 
des élèves dans notre école. C’est un 
métier dans lequel on ne peut pas 
compter ses heures ni son énergie! En 
hiver, c’est un plus calme car il n’y a pas 
de compétitions», conclut Mirco Morelli.



Perrine Goy
18 ans, gardienne 
de chevaux AFP  
en 2e année de 
formation, travaille 
dans une écurie 
privée

Quelles sont vos tâches quotidiennes?
En été, je commence à 6 heures du matin. Je nourris les 
chevaux, puis je m’occupe du nettoyage des boxes: remplace-
ment de la litière, nettoyage des mangeoires et des abreu-
voirs, balayage des écuries. Je suis aussi chargée d’entretenir 
le matériel – par exemple de nettoyer et graisser le harna-
chement et de laver les tapis de selle. Il faut parfois adapter 
certains éléments pour que le cheval ne se blesse pas.

Que préférez-vous?
Les soins aux chevaux! J’aime les brosser, les doucher, 
entretenir leurs crins, graisser leurs sabots, les tondre au 
printemps. Il faut toujours veiller à leur confort et à leur 
santé. Je les sors régulièrement et les conduis au parc ou au 
marcheur, ou alors je les fais travailler à la longe. C’est à leur 
contact quotidien que se créent les liens. Les chevaux me 
reconnaissent tout de suite et ils me saluent à mon arrivée!

Qu’est ce qui est le plus dur?
Lorsqu’un cheval est malade. On remarque tout de suite 
quand quelque chose ne va pas. Cela se voit dans son œil ou 
dans sa posture. Quand un cheval a des coliques, souvent à 
cause des changements de température, il reste prostré dans 
son boxe. Il ne doit surtout pas rester immobile, alors je le fais 
bouger. Si cela ne s’arrange pas, on appelle le vétérinaire. 

Avez-vous d’autres activités?
Oui, je m’occupe aussi de deux falabellas. Ce sont des 
chevaux miniatures utilisés pour l’attelage. Comme ils ont fait 
de mauvaises expériences sur la route, je les fais travailler 
chaque jour à la rêne. J’essaie de leur redonner confiance et 
de les habituer à accepter à nouveau ce qu’on leur demande. 
Je m’amuse aussi à leur apprendre des petits tours 
d’adresse.

Gardien, gardienne de chevaux AFP: 
la formation professionnelle initiale en deux ans

Connexion avec les chevaux



L’AFP, c’est quoi?
La formation professionnelle initiale en deux ans de gardien ou de gardienne de chevaux 
s’adresse à des personnes qui ont des difficultés d’apprentissage ou dont les connaissances 
scolaires ne leur permettent pas de commencer un CFC. Les exigences au niveau de la pratique 
sont à peu près les mêmes que pour le CFC, mais les cours professionnels sont plus simples. 
L’attestation fédérale de formation professionnelle (AFP) permet d’entrer dans le monde du 
travail ou de poursuivre sa formation pour obtenir le CFC de professionnel du cheval, moyen-
nant en principe deux années de formation supplémentaires.

Gardien-ne de chevaux AFP 

  Durée 2 ans

  Entreprise formatrice
Soins aux chevaux et entretien des installations 
sous la responsabilité des supérieurs 

  École professionnelle
• 1 jour par semaine
• Thèmes: sécurité et protection de la santé,  

1ers secours, entretien des lieux, des installa-
tions et du matériel, affouragement, travail 
avec le cheval, encadrement des clients

• Pas de langues étrangères
• Lieu: Agrilogie, Grange-Verney (VD)

  Cours interentreprises
• 3 jours par année d’apprentissage
• Mise en pratique et approfondissement de 

certains thèmes vus à l’école professionnelle
• Lieu: Agrilogie, Grange-Verney (VD)

Professionnel-le du  
cheval CFC

  Durée 3 ans

  Entreprise formatrice
Soins aux chevaux, monte, leçons d’équitation, 
travail avec le cheval

  École professionnelle
• 1 jour par semaine
• Thèmes: sécurité et protection de la santé,  

1ers secours, entretien des lieux, des installa-
tions et du matériel, affouragement, travail 
avec le cheval, encadrement des clients, 
thèmes spécifiques liés à l’orientation choisie

• Pas de langues étrangères
• Lieu: Agrilogie, Grange-Verney (VD)

  Cours interentreprises
• 5 jours par année d’apprentissage 
• Mise en pratique et approfondissement de 

certains thèmes vus à l’école professionnelle 
• Lieu: Chalet-à-Gobet (VD)

 Sous le solarium, le cheval en confiance semble discuter  
avec sa gardienne.



 Relation de confiance La familiarisation du cheval à la présence de l’homme 
favorisera le dressage et amènera l’animal à accepter l’obéissance. 

 Entraînement Pas de dimanche 
pour les chevaux ni pour les 
cavaliers de concours! C’est à ce  
prix que les athlètes s’imposent et 
inscrivent leurs noms dans les 
palmarès.

 Équipement et 
matériel Les selles, les 
brides et les protections 
de travail et de transport 
doivent être entretenues 
régulièrement.

 Travail avec le cheval 
Les différentes allures 

sont travaillées à la longe 
dans le calme et sans 

cavalier. Cela fait partie 
de l’apprentissage des 

jeunes chevaux.

 Entretien des  
installations Manier 

fourche, pelle, brouette, 
fourrage et sacs d’aliments, 

entretenir les infra-
structures: le bien-être  

du cheval en dépend.

 Contact avec le vétérinaire Les professionnels du cheval font régulièrement 
appel au vétérinaire pour soigner un animal blessé ou contrôler son état général.

 Soins aux chevaux   
La robe du cheval 
s’entretient par un 
brossage quotidien, les 
crins sont soigneusement 
démêlés, et les sabots 
régulièrement curés et 
graissés pour la bonne 
santé du cheval.

 Leçons d’équitation Les professionnels du cheval apprennent les rudiments de 
l’équitation aux jeunes cavaliers ou aident les cavaliers chevronnés à s’améliorer 
ou à se préparer à des concours.



Spécialiste du domaine équin BF
Après 2 ans d’expérience professionnelle 
dans leur orientation, les professionnels 
du cheval CFC peuvent suivre la formation 
modulaire pour l’obtention du brevet 
fédéral de spécialiste du domaine équin. 
Ces spécialistes sont propriétaires ou 
gérants d’un centre équestre, d’une 
écurie de course ou d’un élevage de 
chevaux. Ils forment les cavaliers dans 
toutes les disciplines de leur orientation. 
Ils détiennent, entraînent et soignent les 
chevaux selon les exigences de la 
protection des animaux. Ils s’occupent 
aussi de la planification, des finances et 
de la gestion du personnel.

Ingénieur, ingénieure HES en 
agronomie – sciences équines 
Les études en sciences équines per-
mettent d’accéder à une large palette de 
fonctions dans le secteur agricole, en lien 
avec le cheval: direction d’un manège ou 
d’une exploitation détenant ou élevant  
des équidés, fonction de cadre dans  
une association de sport équestre ou 
d’élevage, expert-e pour la construction 
d’écuries et d’installations sportives 
équestres, enseignement ou conseil 
spécialisé. Ces professionnels peuvent 
aussi se charger de marketing ou 
d’activités journalistiques pour des 
revues d’équitation ou d’élevage chevalin.

  
Formation continue

Quelques possibilités après le CFC:
Cours: offres proposées par l’association professionnelle et les institutions de formation
Apprentissage complémentaire: dans une autre orientation du CFC (1 an)
Spécialisation: jockey, entraîneur
Brevet fédéral (BF): spécialiste du domaine équin
Diplôme fédéral (DF): expert-e du domaine équin
Haute école spécialisée (HES): bachelor en agronomie, orientation sciences équines

  
Marché du travail

Chaque année, une centaine de jeunes obtiennent leur CFC de 
professionnel-le du cheval, et environ 50 l’AFP de gardien-ne 
de chevaux. Les orientations principales sont les soins aux 
chevaux et la monte classique, où les places d’apprentissage 
sont les plus nombreuses. Ces places sont convoitées, et 
posséder une expérience préalable avec les chevaux est un 
avantage certain. Les places d’apprentissage dans les autres 
orientations se trouvent surtout en Suisse alémanique. 

Domaines d’insertion professionnelle
Il y a environ 120 000 chevaux en Suisse, principalement 
utilisés pour le loisir et le sport. L’armée, la police, l’agricul-
ture sont d’autres secteurs actifs avec les chevaux. Quant 
aux quelques jockeys formés en Suisse, ils partent en 
général à l’étranger, où les possibilités de travail sont 
meilleures. Peu de jeunes restent dans le métier, par 
manque de places de travail et à cause de conditions parfois 
difficiles. Cependant, la créativité personnelle et la formation 
continue permettent de prendre des responsabilités et 
d’offrir des perspectives, par exemple dans la gestion d’un 
centre équestre ou le développement de prestations liées 
aux loisirs et au tourisme vert.

Les 6 orientations  
du CFC

Dans les soins aux chevaux, le travail est centré sur les 
soins à l’animal et sur l’entretien des installations et des 
équipements. La monte classique comprend le saut 
d’obstacles, le dressage, le cross et la voltige. La monte 
western met en avant la collaboration libre du cavalier 
avec son cheval. Les chevaux d’allures sont de la race 
islandaise et se déplacent aussi latéralement. L’orientation 
chevaux de course comprend les disciplines du trot (attelé 
ou monté) et du galop, où les chevaux sont montés par des 
jockeys. En attelage, les chevaux tirent une voiture attelée 
dans le cadre de travaux agricoles ou forestiers, de loisirs 
verts ou de compétitions sportives.

 Adresses  
utiles

www.orientation.ch, pour toutes les questions concer-
nant les places d’apprentissage, les professions et les 
formations 
www.pferdeberufe.ch, Organisation du monde du travail 
Métiers liés au cheval
www.fnch.ch, Fédération suisse des sports équestres
www.vd.ch/agrilogie, École professionnelle de 
Grange-Verney, Moudon
www.orientation.ch/salaire, informations sur les salaires 
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